
EXPÉRIENCE… VENEZ À 

L’ÉCART DE 2013 -- CHANCE ET 

CHANGEMENTS…  

 
Cette belle aventure commença par un coup de fil 

de Monseigneur Blais m’annonçant qu’il m’a 

choisi pour vivre un temps de «Venez à l’écart», 2 

semaines à la Maison de la Madone au Cap-de-la-

Madeleine, en compagnie de plusieurs autres 

prêtres, diacres et agents de pastorale des diocèses 

québécois. Ne sachant pas trop à quoi m’attendre 

mais faisant confiance à notre évêque et avec un 

petit sentiment de fierté, j’ai dit oui avec plaisir.  

 

Après une année pastorale bien remplie, le 26 mai 

2013 arriva… Le début de l’expérience commença et 

les membres du groupe se rencontrèrent… 13 jours 

intenses en émotions, en prises de conscience et en 

liturgies significatives…  

 

Je me suis posée la question très longuement durant 

le voyage du retour, dans le bus me ramenant dans 

notre beau coin de pays, comment décrire ces 2 

semaines… Ces moments intimes entre baptisés et le 

Christ pourraient se décrire peut-être ainsi : une 

expérience d’éloignement pour mieux revenir pour 

vivre intensément notre mission en Église, en 

paroisse et ailleurs.  

 

 

 

 

Je serais toujours reconnaissante envers Monseigneur de m’avoir choisi et donner du temps en cadeau. Ce temps m’a 

ravivé! J’ai vécu la communion réelle avec l’autre créé à l’image de Dieu, des rituels qui m’ont permis de faire des 

passages doux et agréables pour mon âme et mon être.  

 

En terminant le troisième mouvement de l’expérience quatre engagements m’habitaient :  

1) Être tout simplement là pour le Christ et en le Christ  

2) Marcher avec l’autre, visage de Dieu  

3) Écouter dans le silence tout en restant dans le dialogue  

4) Accompagner et se laisser accompagner  

 

Je vous laisse avec une Parole de Dieu tirée d’Ésaïe (42,6) m’ayant touché lors de l’expérience :  

«Moi, le Seigneur, je t’ai appelé par fidélité à moi-même. Je te donne mon appui. Je t’ai formé pour faire de toi le garant 

de mon engagement envers l’humanité, la lumière des nations.»  

 

Josée Martin  

Sept-Îles  


